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LE MORT 


Mimodrame en 3 actes et 4 tableaux 


Scenario de CAMILLE LEMONNIER et PAUL MARTINETTI 


Musique de ltéon DU BOIS. 


7 


Représenté pour la première fois à Bruxelles, le 20 avril 1894, par la troupe des Martinetti, 


sur la scène de l’Alcazar, sous la direction de M. Luc Malpertuis. 


Chef d'orchestre, Régisseur, 
M. Georges Nazy. M. Paul Martinetti. 





Costumes d’après Les dessins de MM. Duycr et CREsPrIN, exécutés par M‘ DELVALLÉE. 


DÉCORS DE M. DUBOSCAQ. 








D'TSTETEUETORTRS 


BRUXELLES (20 Avril 1894) LOUVAIN (13 Mars 1902) 


re Bas 0 0 MM PAU TeMRR EN UT NTM VERSET ONE: 
es frères : 


NL RON RE Alfred MARTINETII. . . . L. Brcouer. 
Hendrik, leur parent . . . : . JON EST J. VAN GRINDERBEEK. 
Le garde-champêtre , . . . . POATERI OSEO A. CoPrez. 
DÉNMMOUDISR RS EN. à re. CROMMELINCK . . . . . L. De MEey. 
DÉNCAICONAMOUNIEr n°7 CNACRITEMER PT 27 Em. BEro. 
PENDDERONE RAM 0.02 AMBBEVIRLUE DEL MARMOL. 
Devon CDR En H. VAxDER ELsr. 
IFRS CICC CEA EM 2 Le, MÉDAILLE RMS F. THEREMIN. 
Uniyieux monsieur. … , . . . NTSC RU UT EEE: Grast. BERO. 
Do endarme 5 sn. Albert CAMPUS... = L. De Mer. 


Karina, fille du meunier . . . . Mrs Clara MarmnetrTi . . . . MS Davin. 
Madame Tire-Monde . . . . . Joséphine MARTINETII . . DTERCKMANS. 


1 ménétrier : F, AErrs. 


2e » J. LANGEN. 
(1) Ce rôle a été ajouté après les représentations de Bruxelles, , < 
: ‘ on » Fr. VANDERVEKEN. 


Paysans, Paysannes, Garçons et Demoiselles d'honneur, Invités, Musiciens 





1 ACTE : Le Crime. 2° ACTE : La Mauvaise Conscience. 
3° ACTE : L’Expiation. 








COMPOSITION DE L'ORCHESTRE 


—h 


Petite flûte 
2 Grandes flûtes 
2 Hautbois 

1 Cor anglais 
Clarinettes 
Clarinette basse 
Bassons 

Cors 
Trompettes 
Trombones 


Tuba basse 


SIN ONE MSA I) 


Timbales 


Grosse-caisse, cymbales, triangle 


dt 


Cloche (en sol) 
Harpe (ad libitum) 


Quintette à cordes. 


El 





DÉCORS 


Premier Acte. 


La scène est divisée en deux plans. 

Côté droit, — À droite, un logis délabré de paysans célibataires ; au fond, cheminée à 
manteau : dessus, un crucifix. Devant l’âtre, deux escabeaux. A la droite de la cheminée, 
l'horloge de campagne, gaîne à cadran rond; à la gauche, fenêtre prenant jour sur les 
champs ; à droite, second plan, le lit dont le chevet s'appuie contre le mur. A gauche, 
faisant face au lit, la porte donnant sur la cour. Entre la porte et la fenêtre, un bahut. 
Plus près de la rampe, table avec escabeau. Au milieu de la scène, premier plan, se 
dissimule une petite trappe. 

Côté gauche. — À gauche, cour de ferme, bornée au fond par un bâtiment de grange 
en pan coupé. Sous l’auvent, deux brouettes, deux pelles, deux fourches, des bottes de 
paille, une botte de foin, un tonneau. Une haie, avec porte praticable, sépare la cour du 
chemin. Au-dessus du sentier, de l’autre côté de la haie, s'aperçoit le clocher du village, 
émergeant des toits. Au premier plan, à gauche, la fosse aux fumiers, entourée de pailles, 
fourches, pelles, falourdes. 

Au lever du rideau, la scène est plongée dans une obscurité complète. L'ouragan ébranle 


les murs. 


Deuxième Acte. 


Chez le notaire. 

La scène représente le bureau du notaire : au milieu du mur de fond, large porte 
d'entrée donnant sur un vestibule. À la droite de la porte, contre le mur, un cartonnier 
truqué. À une petite distance devant le cartonnier, la table du notaire, avec deux chaises. 
Au second plan à droite, faisant face à la table, une porte conduisant à l'étude. Vers le fond, 
à gauche, bancs de bois où se mettront les musiciens. À droite et à gauche, parallèlement 
aux murs, trois rangées de chaises pour les gens de la noce et les invités. Aux murs, affiches 
notariales. 


Troisième Acte. 


Même décor qu’au premier acte. 
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Balt se décide enfin. Il ouvre la porte, mais lu rafale est violente, elle repousse le battant, qu'il a peine à maintenir. Bast fait un pas et 
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«Non, non, Ce n'est pas moi: je n'y Suis pour rien. Il recule | danger. Is s’aperçoi. 
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G:F1. 
























































































































































CI'B. 





























Bons 












































1-2 
Cors 
3-4 







































































Timb. 
















































































































































































(désignant le crucifix) 
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Bast rousse ses manches, fait un geste de défi au 
Mort, «lors se décide:il le soulève par les pieds 
tandis que Balt lenlève par les épaules. Tous 
deux se dirigent avec leur faix vers la porte. 


(Balt s’irrite) (Le menaçant) 
É + 4h ! cest comme ça! Tu voudrais me le laisser pour compte! Eh! bien nous verrons» 
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Cependant avant de gagner ta cour, Balt va s'assurer que personne ne passe dans la campagne; à fuit quelques pas au dehors, re- 
gardant en tous sens, tandis que Bast souffle la chandelle restée sur la table où Hein fait assis. 
La scène est complètement obscure. 
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Parvenus à la fosse aux fumiers, tls enfoncent le Mort dans la paille, | Mais le cadavre se montre puis," Les. deux | puis un bras. 
au moyen de fourches qu'ils ont trouvées à portée de leurs mains. récalcitrunt. D'abord c'est pieds ; 
Les pailles bientot, sous leur travail forcené, se haussent. un + pied qui apparatt, 
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Jamais, de ce train là, is ne finiront de combler la |Bast à son tour prend une brou Leur courage grandit à 
fosse. Balt, alors, s’avise d’un autre moyen; il va |ette et l’imite. Tous deux sont | mesure que la fosse se 
prendre une brouette sous le hangar, sort précipi- | pris d’une hâte fébrile et tra- | remplit. 

tamment par le sentier et revient avec une charge |vaillent avec archarnement. 

de terre qu’il ride dans le trou. 
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le jour graduellement se lève par dessus l’horreur de la scène. 
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Balt'saute dans La fosse qu'il 


sé met à lasser: 


Bast 
«Je le sens bouger sous moi.» «Non, c’est la pluie. Le sol est trempé.» 


levé et nous pourrions être surpris» 


, 


Soudain, s'interrompant: 
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PP pizz. Bast revient avec une 

Balt (Bast s’en va avec la brouette) brouette chargée de terre 

«0h! 0h! je te dis que je le sens bouger. C'est comme s’il me tiratt “IL est horrible de penser qu'un homme est là, un qu'il verse dans la fosse. 
par la plante des pieds. De la terre, de la terre!» de nos semblables.» 














































































































j] 
| 









































| 
| 
































| 



































d|1l 









































SIN 





































































































= 
Cloche [HE | EE RE 

































































































































FE #4 A 


ù |} | Te Pa 4 M 
2: A 
RÉE et Te ee ee Le 
Fe —+ - —_— nf] 
m2 > 




































































. _— D ST PERS EE 
EE  ——- | 

= = ——————— ml = _ == = = > = 

Balt Tire-moi de là. Il me semble On entend | Cette voix religieuse éveille dans les deux frères, l’ancienne piété, 
«Je n’en peux plus. Je ne | que je ne pourrai plus jamais tinter la | la foi des ancêtres. Bast reste un moment pensif, courbe la tête, 
peux plus lever messabots|\ sortir de la sans toi.» Bast: cloche de | puis se cachant de son frère, fait le signe de la croix. 

Toute la profondeur de la| Eh! bien prends ma main.» l'église du, 

terre est pendue apres | Balt sort de la fosse. village. 
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que ton äme repose en paix.» Le jour maïntenant est haut. Ils ont verse leur dernière brouette &e terre sur la fosse. Ils 
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s’assurent si elle est bien comblée. Bast commence le | Un pas retentit dans le sentier par lequel &e_ 
signe de là croix | bouche bientôt le garde-champètre. Il s'arrête 
et n'ose achever. devant la barrière qui ferme la cour. 
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Le garde manifeste son étonnement de les voir si tôt à la besogne, il s’upproche deux, leur tape amica- 
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| Bast se confond en excuses,humble et patelin. 
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Le garde ators, tes tirant tous deux par le bras, les entraîne vers la rampe,et leur demande: 
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taille moyenne, habillé de telle façon? Je de cherche partout et ne puis 


| Il avait plusieurs sacs d'argent dans ses poches /» 
le trouver. Je suis certain qu'il a dû venir par ici. 


0 Andantino (d - 69-72) 


Cd L 
# 





Moderato (d = 84) 


er LS 




















































































































































































































































































































































































































Le garde | + 
«Vous dites qu'il etait petit comme ça, demeure | Æntre 


nous, je erots bien qu'il | Bast, mimané une feinte désotation, se met 
avec une grosse figure.» un instant a vté assassiné» | à pleurer à chaudes larmes. 
Le Garde. «Non de cette grandeur et & réflechir, | 
maigre veutôt» puis attirant 


Les freres: «Wous ne Parons pas vu.» 
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‘Vraiment, on Balt roule des yeux de bête farouche; ses mains re- 


Ouais! fait le garde qui a observe les 
muent comme après le crème. 


manières étranges des frères. 





l'aurait assassinée, le pauvre ?» 
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Pour se donner du temps, en détournant la conversation, tt demande à Balt du feu pour allumer sa pipe. Balt et Bact retirent des allu_ 
mettes de leurs poches ct dans leur empressement, manquent de bruler le nez du garde en lui allumant son tabuc.ZLls riené, ls le flattent, 
alleges, heureux. Ils Paccompagnent ensuite jusqu'au sentier en lui bourrant les côtes avec enjouement. 
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+ “ 
tend les poings et fait des Signes de menaces. 
(Cest à cause de toi que lous ces ennuis nous 
arrivent! 


Bast (désignant la fosse) 


“Laisse donc: le garde n’a rien vu, 
ne sait Tien. 


Voyons, cela va-t-il 


durer longlemps ?» Et lui, il est bien enterré.» 
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Dans AR apparaft, cette fois, un gros homme à trogne enfarènee. Cest leur voisin le Meunier avec sa felle, 
a jolie Karina. Z{ la lire par la main, maës elle résiste el envoie en cachette des baisers à quel- 
qu’un qu'on ne voit pas. Les deux frères n’aperçoivent pas d'abord les nouveaux arrivants. 

Ils continuent à s'a_ 
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son mouchoir qu'il mel sous son nez et 


Bast voyant son frère en détresse, tire 
écartant le Meunier ef sa fille: 
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nier à son tour se bouche le nez. 
Mais voilà que Karina promène 


Bast, Hême,les dents claquantes, 


se précipile vers la fosse 


laquelle il s’assied. 


Elle déclare qu’elle ne 
sent rien, elle. 
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les bourrées se mettent à remu. 
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panique folle. 


son petit nez flaireur au dessus du trou. 
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Il regarde le Meunier e/ Karina avec un sourire de 
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(à Balt) Balt {entrant dans le jeu) Le Meunier 4 Balt: J 


Voyons, frère, jure moi de ne plus recommencer.» (Bon, on verra.» | Wa foi: je ne puis donner tort à votre frèr: 
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Karina répond avec une 





_ 
À 






























































































































































































IS MS | es 
| | ‘al j | 
a EN - 
} | SA “A | | ce) 
di (dl lil | If 
sn TS il $ 
À rl 
ii Gi | dl, 
Es (eq | ÿ 
il pal 1 
| ie (La | 











EL] 

EE] 

EN ESS — 
=. 
Ha 

Br 


_ 
= 
re 












































a 
f arco 
f'arco 


& 















































gretto. 
= 


e 
de 
= 
carco Hi) 








Il court l’arracher de ses bras et la ramène en la grondant. 
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Karina d’abord le regarde avec indifférence.  Balt veut lui passer anneau au doigt, maïs cette fois, Karina l’en empêche; 





elle se débat, 
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et se met à pleurer... Karina 
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Encore une fois Balt 
lui demande d'accepter | Non jamuis !» 
sa bague. 
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Le Meunier de Balt + ce 


L | \ ; (Bast wn peu en arrière a vu la scène de Panneau, il 
cependant vous a donnee |(Oui, mais vous savez, | a elle “Oh! cenestpas | Htressaille ; P ? 
« assisté aux accords) 







































& moi pour femme.» donnant, donnant; |ladot»| l'argent qui me |en pensant à 
à vous ma fille, manquera » son crime. «Quais! que fait on de mot dans tout ceci? L'argent 
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est aussi bien à moi + B Bast (4e tirant à part et ricanant) 
qu'à Lui.» It arrive à pousser la tête entre Balt et | + [Tu oublies que cet argent, nous l'avons Karina fuit vers le fond: Pamoureux est Là, 
Kariba: ZA bien, et moi?» : gagne à deux.» 
L'explication continue. 























































































































eu — Poco rall® Tempo. SAR rall° 

DE — 5 > 2, JB RE 2: #2 [ si re fe y F S Q 
COR ÉCRIT Nm SRE SR  — — 

ne ee LR aa] 
a |& = ee ie en 5 a 

dE + : - | | 

Hd de |le TS Le Fi d sn 
Bons IAE — 1 a + EE a 
die 
| 









. o Tempo. 
Poco rall, 72" 


















































































































































«Diable! elle est bien délabrée; àl faudra changer ceci, puis 
cela, puis encore ceci.» Mais voilà que Le Meunier ex se 
retournant apercoit su fille dans les bras du jeune homme. 


se rend compte de l’état de l'habitation. 
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(A sa fille) 
Furicux, il empoigne Karina par le bras, fait.le geste de chasser le garçon. «Fuis! si tu ne veux que je ne te «Faut-il que tu aies 
mette mon pied dans les reins,»vi perdu latète? 
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Lu seras heureuse.»  Karina hausse les épaules. «Tu auras du bien. Derrière la maison à y a des champs.» 
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Bast ui fait signe de | vous pour mari?» 
les éloigner. 


te Meunier près de la haïe : 
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nous sommes attendus la-bas. 
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(Le Notaire est installé à sa table, attendant les mariés et 
les témoins.) 

Entre d'abord un vieux couple de paysans endimanchés qui, 
après avoir salué le notaire, va prendre place sur lerang 
de chaises où déja se trouvent quelques invités, On échange 
des poignées de mains. 
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Le Notaire 


. Q 0 DS 
« Pas encore» Le Vieux Monsieur, satisfait, va s’asseoir à droite sur la première chaise du deuxième rang. 
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antes, des plumes ridicules au. chapeau, un vaste cabas à la main. Tres alerte, avec des mouvements brusques et nerveux, elle salue 
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la societe, puis va s'asseoir au premier rang des chaises à droite. Elie s’occupe à étaler largement ses jupes tout en minaudant, 
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(IET coup de chapeau) (2e coup de chapeau) 
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Projetant le buste et saluant de 


petits saluts souriants les gens 
de sa connaissance. 


A chaque salut les plumes de son chapeau vont 
rencontrer le nez du vieux mon- 
sieur qui chaque fois se recule 
vivement. 
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Le Vieux Monsieur Madame Tire-Monde 
. vous bouscule mon chapeau?” “Parce que vous me le fourrez + Je ne puis pour - 
toujours dans le nez.» “Fous voudriez donc que tant pas voir ce 


j'aie des yeux dans le dos! | qui se passe der- 
rière moi.» 
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“Est-ce que vous allez vous marier vous aussi? 
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[Le Notaire Toute la rangée est réservée aux mariés et aux témoins» Le Vieux Monsieur regagne 


“Alors vous ne pouvez rester 
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filles et des Sarçons d'honneur. Le Notaire leur fait signe de prendre place a droite. 
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(Le Vieux Monsieur à bout de patience se lève avec colère) 
“Je vouñrnis bien m'asseoir.» “Je me suis assis là =. la... et puis ici. Maintenant 
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Entrée de Karina et de son pere, suivis d'un autre groupe de filles et de garçons d'honneur. 
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Entre le garde-Champètre; il se tient a l'extréme droite et observe avec une attention marquee les mouvements des deux frères. 
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mains. Le Notaire, maigre lui, est entrainé dans la danse par madame Tire-Monde._ 
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Balt alors bondit vers lui, mais le spectre brusquement s’est effacé, et dans son élan renverse les gens qu’il a devant lui. Le no- 
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Balt prend une chaise et veut en frapper l'apparition. 
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bonne fois» Une partie des inviles s’interpose tandis 
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Le garçon meunier qui du fond n’a pas quitté Karina des yeux, court 
Elle se jette dans ses bras et lui donne son bouquet. Il l’embrasse et l’entra 
Tous deux vivement disparaissent. (Balt à Bast) 

Les dents claquantes, ils se dirigent en chancelant vers la porte. 
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Lire du Mort «à la porte | Cette fois ils se sentent sans force pour conjurer sa poursuile. 
du fond) | ILhorreur et l'effroi les pétrifient devant Fimmuable vision. 
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Tee | 
= 
—_— pi ————Ù 
a. : =} tee et Gi 
2he pris: # 
se 
 — 
re — 
a 
re == 
ETES 
ne un) 
E D 
"1 tutti arco = 
Le garde Bast Gen doigt à la bouche) | Vous voyez bien qu'il 
mais le garde et le gendarme, Ze maintiennent solidement entre leurs poings et Pamenent | «C’est bien tal «Silence. pas de bruit. 
près du lit. ton œuvre !» 








122 


Cors 
.3-4 


Picc. 


Trb. 











151 



























































Ï poco cresc. =—— 
À 
F RSS SES FES CRUE à LS 
A ne 
EE & CE 
rc 
4 
RS ? ARR SE RE 
CA = 
CL TA 
EAN 
aa 
: —_———— ph£ 
: b MS _ RC a —— 
Es gr | Be ET ERA, QAR RSS ES TEE ESS U A 
[| 4 LES] È 












































PE PE ELA EEE Es 
RE 
EE 
























































b= res 
TL 
ë — 
PPT 
Le 





















































































































































































































































































































































































































































































































































PA ARS EE 0 1 ON LA md RL 
A b Se à MR RER INSEE 
7 Eu St # 




























































































CA deux ils le poussent vers la porte.) +4 


Maïs le Garde s’impatiente. “On connait leurs manigances. Allons) La vue de l’or ||le goût de son jeu 


ouste ! marchons.» 


souduinravive ||cupide et puéril. 
en Bast 








tutti arco 


Lutte terrible pendant laquelle Bast se défend 





152 


/ 
(4 























Hs RS Ève. 
BL Ant Ÿ So SÈ 
[| EE. ) S À TE 
un [LA Fe 4 & LS Ra 
= NL (| 1e ER 
+t 5 ME nul LA SSSS 
Ô FE SE SER Â KW W Fe à ÈS È 
& al À She So DE ES 
5 5 à) «ER CA ail = Ÿ TS 
| = £ HR | L ESS S 
© 1 4 4 ù à z à o Ÿ 
ee e 3 [M 4 EERSS 
D: >4 nn tenue Ab 8 +E SRE 
) Eù £ ss SN RS ÉIRS DÈSS 
i 1] Ÿ Z h È æ & 2 ES S © 
| | S 4 SR Tite IN AIN 2$Se 

























































































« 
L 

"NN — 
div. 

A. ff 
te 
LS 



















































































sin 
HIS 
DEUUETE NET 


41 




















252 
Eur 


4 
La 

















= 
r 


sons bouchées 
FA 
4 
| 


ÊdE 
- 


sons bouches 






























































= 
C= 
| 













































































ne 
ra ee 
#- 
—— 
#- 
sourdines 
_ 
 —— 
L_ su 
Ne 
_— 


— ff. 


désespérément contre le garde et le gendarme, 

































































































































































| 
= 
[1 
EE 
= ni 
SE 
—— = 
à = = 
© - 
PO En ne To | tam tam IS £ : 
(é 




























































































4 
(es 
VE 
fre) 

2 











: De 
[ [TT 
; = : , ÆS 2 : | o O di 
< rex Xi < 26 [eo] 2 Q HO + a, a (ee) = G a 
Ds : el , QO = 1 © Û — ne = 
(ce w “ () 5 à RSR EH us - ARR 


les, 


/ 


epau 
























































G F1. 
























[65 1,1 1, Hors #1 


en € 






















































































CI. 






































C1. B. | 






































| Bons 


































































































Trp. ÎH 




















































































































mTrb. 
LB 
k f 
Timb. [ mA 
( l, ymb. avec la maille 
b ? ( 
G. C. C.Ir& DC tan | : Fi 
p, id. id, 2 M 
Trg. LH 8 E à : 





























es? 2— Ii at ar: EL 4 es TE 
w, SEM e.. SES 











See == = 


A © 



































































































































TS NT DETERMINEE 
== DE —— == 
= D — 
PR De =: 
LE | 
+ 
( TONRE és s é (3° pas) é ast se rue vers la porte etva ee) Le Mort. 
au moment où celui-ci, dans les bras du Mort. 
fait . os DE Lie dune force de cuplée; par Bast, enlaceé, se) «Me reconnais-tu ? C’est moi qui tout à Pheure encore élais dans 
ses etouvre ses bras|la Jolies est parvenu a se raëdit, paraly- Regarde moi 
qui se referment sur débarrasser et cherche à sé par une force bien. 
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